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Les responsables de l'Uni-
versité internationale de Li-
breville (UIL), dans le cadre
de la rentrée académique
2015-2016, ont parcouru l'in-
térieur du pays, afin d'inci-
ter les élèves du lycée
scientifique Paul Kouya à
s'inscrire à l'Ecole polytech-
nique de Libreville, dès l'ob-
tention du baccalauréat.

L'ECOLE polytechnique deLibreville a délégué D'Al‐meida Mawutoe, chargé dela communication au seindu conseil de surveillancede l'Université internatio‐nale de Libreville (UIL) etmembre du conseil scienti‐"ique de cet établissement,à Franceville, Moanda etKoula‐Moutou. A"in de ren‐

contrer les responsablesdes structures d'enseigne‐ment technique et scienti‐"ique. Là‐bas, il a échangéavec les responsables desétablissements susmen‐tionnés, ainsi que leursélèves. But : présenterl'Université et ses offres de

formation.Pour ce qui est des offresde formation, il a cité les "i‐lières Droit, Gestion et éco‐nomie appliquée.L'orateur a souligné quecet établissement voudraitoffrir un enseignement di‐plômant de grande qualité,ainsi qu'une série de for‐mations de haut niveau,avec le concours de parte‐naires dynamiques, a"in derépondre aux exigencesdes nouveaux marchés. Il aajouté que l'université in‐ternationale voudrait, enoutre, mettre sur le marchéde l'emploi des ressourceshumaines adaptées à la de‐mande, former pour desstructures de recherchedes pro"ils capables de lesdoper, fournir des compé‐tences en langues dans lebut d'ouvrir plus l'horizondes opportunités au niveau

des organismes internatio‐naux et dispenser des for‐mations modulaires à lademande des grandes or‐ganisations économiqueset industrielles.D'Almeida Mawutoe s'estsurtout appesanti surl'Ecole polytechnique etsur les partenaires de l'UIL,notamment l'UniversitéParis‐Dauphine, l'Univer‐sité Paris Panthéon‐Sor‐bonne (France) etl'Université internationaled'Agadir (Maroc).En ce qui concerne l'Ecolepolytechnique de Libre‐ville, D'Almeida Mawutoe ainsisté sur le dispositif pé‐dagogique aux standardsinternationaux, le campusuniversitaire modernedoté de meilleurs équipe‐ments et une structured'hébergement sur le cam‐pus (300 places disponi‐bles en cité universitaire).“Mue par la volonté de voir
émerger sur le continent
africain l'élite des valeurs,
répondant aux sollicitations
du monde du travail de plus
en plus exigeant, l'UIL met à
la disposition de la jeunesse
d'ici et d'ailleurs des infra-
structures de qualité pour
leur formation”, a soulignéD'Almeida Mawutoe.A Koula‐Moutou, au lycéescienti"ique Paul Kouyaprésenté comme l'un desétablissements d'excel‐lence, le proviseur Sy Sa‐vané a déclaré que c'était

une chance inouïe pourson établissement de rece‐voir une telle délégation.Par ailleurs, il a émis lesouhait que ses élèvess'inscrivent dans cette uni‐versité, en raison de la qua‐lité de ses enseignementset des membres de sonconseil scienti"ique.Les élèves et responsablesayant échangé avec D'Al‐

meida Mawutoe se sont ditsatisfaits des offres quecette nouvelle structure si‐tuée à Essassa, à la péri‐phérie de Libreville, met àla disposition des jeunesgabonais et africains. Onpeut aussi noter que l'UILest habilitée à recevoir lesboursiers de l'Agence na‐tionale des bourses duGabon (ANBG). 

Vers la création d'un réseau d'enseignement supérieur privé
Enseignement supérieur

D.M
Koula-Moutou/Gabon

La journée du normalien,
organisée hier après-midi
par l’École normale supé-
rieure (ENS), a été un mo-
ment de convivialité et de
rencontres entre les étu-
diants de l'école et ceux
qui souhaitent passer le
concours d'entrée dans les
années à venir.LE métier d'enseignantcontinue d'attirer lesjeunes Gabonais. Ilsétaient nombreux, hier, àparticiper à la journéeportes ouvertes de l'ENS.Au programme: visite desstands tenus par des étu‐diants de l'école, ker‐messe, mais aussiconcours de Songo,Scrabble, Damier et Ludodans une ambiance bonenfant. Le secrétaire gé‐néral de la mutuelle, Da‐niel Bibang, a présentécette journée comme "unbon moyen de présenterles formations proposées,tout en permettant auxétudiants de se retrouverdans un cadre récréatif.On espère que les jeunesviendront et que cela sus‐citera des vocations". 

L'ENS dispose depuis2012 du système LMD(Licence Master Docto‐rat). Pour y entrer, il fautprésenter un dossiercomprenant les bulletinsde 1ère et de Terminale,ainsi qu'un relevé du Bac‐calauréat et une lettre demotivation. Ce dossierdûment complété permetd'accéder au concoursd'entrée. A l'issue decelui‐ci, de nombreux étu‐diants intègrent l'écolechaque année. Ils sont ré‐partis dans près de 13 dé‐partements différents,dont français, éducationartistique, histoire‐géo‐graphie, mathématiquesou documentation. Au terme des leurs études,les diplômés peuvent sediriger vers une carrière d'enseignant, en trois anspour le collège et en cinqans pour le lycée.

Parmi les jeunes venusdécouvrir l'école dans lecadre des portes ou‐vertes, Mayamba, élèvede 1ère S au lycée NelsonMandela. Âgé de 19 ans, ilsouhaite devenir profes‐seur de physique. Il s'estdéplacé pour "demanderdes explications aux étu‐diants sur des problèmesde physique quantique".Il ne sait pas encore s'ilsouhaite étudier danscette école mais il ne re‐jette pas l'hypothèse. Lesétudiants sont là pourl'orienter. C'est le cas deMbeng Allogho, 22 ans. Ila intégré l'école l'annéedernière et souhaite sen‐sibiliser les jeunes à la

baisse du système éduca‐tif gabonais. "Il est néces‐saire qu'il y ait plusd'enseignants au Gabon.Dans certaines écoles, iln'y a pas assez de profes‐seurs pour tous lesélèves, c'est inaccepta‐ble", a‐t‐il déclaré.L'ENS forme à l'enseigne‐ment, mais pas seule‐ment. Les diplôméspeuvent aussi se dirigervers le métier de conseil‐ler d'orientation, et dis‐penser des conseils auxjeunes en dif"icultés sco‐laires. C'est le parcoursqu'a choisi Anicet FidèleNguema Ndong, endeuxième année de Mas‐ter. Il attend avec impa‐tience d'obtenir sondiplôme d'ici le moisd'août : "J'ai hâte de com‐mencer à orienter lesjeunes. Je pense que j'ailes bons outils pour lesaider. J'ai pu tester mescompétences à traversmes stages". Au sortir del'école, les diplômés sontdirectement recrutés parle ministère de l’Éduca‐tion Nationale, ce qui ren‐force leurs chances detrouver un emploi rapide‐ment. 

L'ENS se découvre au public
Enseignement supérieur/ Journées portes ouvertes de l’École Normale Supérieure

P.F. 
Libreville/Gabon

Le scrétaire général de la mutuelle , Daniel Bibang,
a orchestré la journée portes ouvertes pour 

accueillir le public dans les bonnes conditions.
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Le public, à travers notamment le jeu du Songo, a pu
échanger avec les étudiants de l'ENS dans une 

ambiance conviviale.
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Les étudiants de l'Ecole Normale Supérieure ont
animé des stands pour présenter les différents 

départements au public.
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D'Almeida Mawutoe (d), en présence du proviseur
du lycée scientifique Paul Kouya, a expliqué...
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...aux élèves de cet établissement les opportunités
offertes par l'Ecole polytechnique de Libreville
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